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Avis à nos Rédacteurs 
& A NOS CORRESPONDANTS 

Dans les circonstance; que nous <M-
tersons. étant donné l'abondance de co
pie et l'extension considérable du tirage 
'te chacune de nos éditions, — par con
séquent la nécessité oit nous nommes 
«l'avancer nos heures habituelles de pu
blication — nous devons informer nos 
rédacteurs et correspondants que toute 
copie qui n e serait pas de l'information 

( s tricte et urgente et qui nous partnen-
•dnat après dtx heures du soir ne pourra 
être publiée que le surlendemain. 

Où ? J^uand ? 
Le Journal des capitaliste? roulssisiens 

M manque pas de toupet, il était certaine
ment le premier sur les lieux ie jour de la 
(distribution. 

Depuis huit jours nous demandons au pa
tron députe-maire, pourquoi 11 a refusé de 

" «invoquer le Conseil municipal. 
"l.a minorité socialiste ne cesse pas demiis 

quatre Jours de poser la même question. 
La convocation du Conseil municipal, de

aler* te journal patronal, nous avons déjà 
dit pourquoi elle n'a pas paru urgente. 

Où avez-vous dit cela f Quand Pavez-vous 
«lit î Nous avoi.s vainement compulsé la 
voUection du " Journal de floubaix » sans 
trouver l'explication du refus municipal. 

Dans le numéro portant ta date du 17 
saars on peut lire : » Si l'on s'était contenté 
jde faire voter le crédit immédiat de 5.000 fr. 
iràelamé par le* collectivistes, il aurait été à 
.eraindre que l'élan de la. charité publique 
4ut arrêté et que l'on estimai que c'était as-
mez. » * 

Ce n'est pas cela l'explication, nous ne 
voulons, noua ne pouvons pas le croire. 

Qui a jamais parlé de se contenter " de 
faire voter le crédit immédiat de 5.000 fr. 
'«clamé par les collectivistes ? 

ïtersonne. 
Qui a jamais pensé que l'élan de la cha

rité publique s'arrêterait le jour où le Con-
•eil municipal de Houbaix aurait voté un 
«redit quelconque. 

•Personne. 
Nous nous trompons, M. Motte prétend 

avoir «u cette ci-ainte, les adjoints de M. 
Motte estiment ne s'être jamais vus en pa
reil danger, la majorité de M. Motte décore 
avoir frissonné rien qu'en y pensant. Nous 
avons, cité 1e Con?eil municipal de Lille se 
rénniesantau lendemain de la catastrophe 
el votant une somme de 10.000 francs. 

Nous parlerons aujourd'hui de ce qui s'est 
lait a La Madeleine, près Lille, où le Con
seil ftif spécialement réuni pour s'occuner 
des victimes de Courrières. 

Le Conseil décide, voyons-nous dans le 
compte-rendu de séance, l'ouverture d'une 
•ousoriotinn qui sera déposée au secréta
riat de la .Mairie, pour y recevoir les offran
des des Madeieinois et pour centraliser les 
quêtes faites au bénéfice dos victimes et 
•vote une somme de 500 francs pour inscrire 

. i* Ville en tête de la liste. 
Il décide l'organisation d'un grand çon-

eerf qui E« fera dans ia prnnde salle de la f 
nouvelle école de filles, le 22 avril prochain 
avec 1» ç<">cours d-s trois sociétés musi
cales subventionnée;*. 

Méditp:;. M.Moite, médite/ les leçons don
nées par vos amis de Lille et de La Made
leine. 
• Nous noua refusons à notre que l'expli
cation de voire refus se trouve dans Je 
« Journal de Roubaix » portant la date du 
1« mars. 

Ce n'est pas uno explication en effet : ce 
aérait l'aveu d'une méfiance onvers vos 

, eonciioyons. Or u:i maire n'a pas le droit 
«avoir de !a méfiance quand il s'agit de se3 
swtrniriijifrcs. 

©à. donr et quonj. l'organe capitaliste a-
i-n dit pourquoi la réunion n'était pas ur
gente ? 

calomnie avec une facilité réellement surpre
nante. De même qu'on refusa de convoquer le 
conseil parce que la minorité socialiste réclamait 
le réunion immédiate, de même on refuse le 
droit de quêter a la Coopérative « La Paix » 
parce que c'est une coopérative socialiste. 

i-administration municipale de M. Moite ne 
permettra jamais à un adversaire politique de 
quêter, eue continue sa politique haineuse et sec
taire mémo en présence des cadavres qui Jon
chent le carreau de 'a mine 

Voila la véritable raison du refus, voilà pour
quoi la Coopérative « La Paix > n'est pas admise 
a quêter. 

La nouveHe commission de l'Institut Sévûrné. chemins de fer, et des mesuras seront pri
ses par les soins du Comité pour rendre le Premier lot. — Secteur B, numéros » et 30 la misère. 

ves et tours anciens professeurs, les Brtettùu* POS*Us» sur 5 mètres sur le fond de la parcelle numéro a ' • maire a pr i s un arrêté réglementant le 
de faire partie de l'association. w ^ ^ i t e Comité organisateur, composé de "W- ' 

La commission compte donner très prochaine- des dévoués appartenant aux diverses ré-
iïnuti^ ifJZ ï ip ! !S£ ,^ 0 ? r ^* < J U ? . m e m b r e «t »»TB»n» <™ I»y s . « t un sûr garerf que ce 3e 
* A r ^ & ^ ^ J ^ J ^ h *?.«$: congrès atteindra, son but. U p r è l e s «««*• nions trimestrielles pour lesquelles elle compte 
fau-e appel a la bonne volonté de tous ses rnfcm-

„>}£Sw'ndhf?Uona,< r0ÇafL P01* te *"<» ** ma» 
chez MBe Squlvée, secrétaire, 8, rue des Fossés, 
donneront droit a une Invitation de famille poOr 
te concert de la Fédération qui aura lieu ii~S, 
manche 85 mars. * J l e "* 

La cotisation est fixée à 3 francs par famille 
CŒCILIA ROUBAISIENNE. — Aujourd'hui 

mercredi, à huit heures précises, réunion au local 
pour assister aux obsèques de M. 1 -B FremauS 
secrétaire. «"•»• 

CHUTE GRAVE 
Lundi, voit cinq heures du soir, M. Jean Toch, 

35 ans. peintre, demeurant rue Bernard, i i , -ilait 
occupe a tMidigecauier la façade du magasiu « A 
Salnl-Jocques », rue du Collège. 211, pour te 
Compte de M. Cléty, son patron, lorsque l'échelle 
se brisa et l'ouvrier fat projeté sur le sol Dans 
sa chute, le peintre s'est fait une entorse dV 
pied gauche. M. te docteur Dubois, appelé à lui 
donner uee soins, *a fait admettre a l'HOtel-
Otsu. 

RESULTATS D'ADJUDICATION 
Mardi, ù onze heures du matin, a eu lieu s. la 

mairie l'adjudicutior, des ti'avaux U'empierrtment 
de l'avenue Julien-Legache 

Etaient présent, : .MM. ' Wattine. adjoint au 
maire ; i'aul Despature, César Gaydet, <xpn«t!illers 
municipaux : Lauxille, directeur de la voirie, et 
Jean Solembier, receveur municipal 

Ont soumissionné : MM. Gustave Mariière, 
11 % de rabais; Louis Delannoy, H % de ra
bais; Léon Honoré, S % de rabais; Sévère De-
yernay et Henri Tibergaien. 18 % de rabais; 

'Louis Cauchie, 17 % de rabais ; César Durez. 
13 % de rabais ; Narcisse Pluquet, 14 % de rabais ; 
Camille Dégrevé, 10 % de rabais ; Carette fils, 
" % de rabais et Vondeècerokhove père, i % de 
rabais. c 

M. Louis Gauchie est nommé adjudicataùe. 

CHEZ LES ANCIENS) ELEVES 
DES ECOLES PUBLIQUES 

M, Lefebvre, doyen de la Faculté des Lettres 
de tille, fera uno conférence le dimanche 85 mars 
1906, a dix heures et demie précises, a l'Hippo
drome de Roubalx, sous la présidence de M. te 
re<Seur de l'Académie de LilJe. 

M. Lefebvre traitera le sujet suivant : < Las 
Amicales >. 

La conférence sera suivie d'un concert dont 
voici le programme : 

1. M. O. Lenne. chanteur de genre, dans son 
répertoire. — e. Air du Chevalier Jean (V. Jon-
sière). Miie C Vandckerkove, cantatrice. — J. 
Rêverie du Soir (Ablidali) (Saint-Saens). M. E. 
Genty, violoncelliste. — 4. A. Air de Rigotetto 
(Verdi) ; B. Dis-moi que tu w'aimes (X.,.l. M. B. 
Hennebelle, lénor. — ». Duo de Faust (Gounod). 
Mlle Vorufetcerltove et M. Hennebelle. — 6. Les 
quatre frères Oaa>, dans leur répertoire. 

Planiste-accompagnateur : Mme De Wispe-
kaasa, 

m u 
SOCIETE REPUBLICAINE 

OSS CONFERENCES POPULAIRES 
Jeudi S£ mars, a huit heures et demie du soir, 

s8ile Narcisse, rue Sébastopcl, conférence par M 
sSEU Instituteur & l'école laïque de la roé 

du Moulin, sur : • La Liberté Individuelle snUst" 
l'ancien régime et les prisons d'Etat. • 

La conférence sera accompagnél de projections 
iu mineuses. 

M. Roussel a tait de cette intréessante question 
une élude approfondie. Nombreux sont ceux qal 
dêslneux de s'Instruire, viendront l'applaudir, 
profiteront ainsi d'une excellente leçon et em
porteront une abondante documentation relative 
à l'attitude des rois vis-à-vis d'une liberté essen
tielle. 

Théâtres, Fêtes et Concerts 
THEATRE DU FONTENOY. — Nous rapoelos* 

6 nos lecteurs oue c'est le dimanche premier 
avril.-qu'aura Ueu sur la scène du théâtre du 
Fontenoy de Roubaix l'unique représentation 
DES MOlSytETAIHES, le beau drame d'Al.-xaa. 
dre Dumas, et surtout la pièce que tout le mon
de peut voir. Allez vite louer vos places je crois 
que vous ferez bien. 

Soyez logique 

la capitaliste MoL'e nous faisa.l ré>.ondre l'au-
t«r jûiu- par l'oi-gane qui «,ulient :'cn acliiiinis-

^1 : • ^i l'on détail contenté de faire voter 
iL. « '^ ."«mcdiai de 5OJO francs réclamé par 

• tes collectivistes, il aurait cl. à craindre que lé-
•Ja.i de la c.'jarilé pubiùiuc fut arrèl-i et que Ion 
eilimat que c'était assuz. . 

i .ewme était mnavasM : nous l'avons prou-
vé : ce nétuit pus uns expUcatlon ; nous ne ces-
sc-iJ- de (e répéter. 

I.e maire capitaliste vient de convoquer le 
conseil et la convocation porte que la réunion au
ra lieu vendredi à huit heures et demie, c'cst-S-
4ire le lendemain du concert de l'Hippodrome 
mais deux jours avant la iète de la Mi-Cure-

C'est dimanche que la charité publique aura sur 
tout l'occasion de .s'exercer, c'est dimanche que 
las quêteurs tendront a la population roubai-
avnne les troncs destines au.\ victimes de Cour-

.5 avons toujours pensé ici. qu'il n'y avait 
« Me crainte à avoir, nous avons toujours «itsV n ;- Q charité publtque ne s'irrèt» 
r#il pas pour si peu. 

M.Motîe et sa municipalité étaient d'un avis dis 
S», i'emcixl opposé. 
T Ocpendaol le conseil municipal est convoqué 
Veur vendredi soir et le crédit aéra voté deux 
fours avant que les quêteurs parcourent la 
•m». 
,• n serwit bon pourtant de savoir un peu à quei 
S*an tenir « ne pas ugir connue de vulgaires gi-
t S'OL ETAIT A CRAINDRE OL'K LELAN DE 
4Jk. CHARITE PCRL10LE FUT ,\RRETE ET 
«DE L'ON ESTIMAT Ot'E C'ETAIT ASSEZ 
Jst. sloWe n'aurait pas dû convoquer le conseil 
avant lundi. 
I SU n'y a rien a craindre en lixant la réunion. 
-aVvendredi alors que ton quêtes auront lieu dinian 
«he seulenjcnt, il n'y uva;t ritai a craindre en vo. 
*ant LE CREDIT IMMEDIAT DiC fJN'Q MIILLE 
ÇRANCS RECLAMES PAR LES COLLECTIVIS-
~ Nous sommes donc autorisés à dine que M 
Motte s'est moqtiê de ses administrés ou que 
•administration municipale ne sait pas su juste 
«s qu'elle fait. 

LES EMPLOYES D'OCTROI 
Les membres de la Ligue des emplbvés d'octroi 

de Roubaix se sont réunis le samedi 17 mars. 
Les ligues de Lille et Tourcoing y étaient repré

sentées par plusieurs de leurs membres. 
Le président de la Ligue de Roubjix, Af. Ba

taille, qui avait été délégué au Congrès organisé 
à Saint-Quentin, par la Fédération des employés 
d'octroi de Fronce, tes 11, IX, et 13 courant a 
rendu compte de sa mission. 

M. Vanasse, secrétaire de la dite ligue, a. en 
quelques paroles éloquentes remercié M. Batail
le pour le dévouement dont il fait preuve depuis 
et avant son élection a la présidence et a terminé 
en lui remettant un bronze d'art représentant 
« L'Avenir » <-—une gage de leur reconnais
sance. 

Après cette marque de sympathie les délégués 
des Ligues de Lille et Tourcoing ont ouitté la 
réunion enthousiasmés des principes * solidarité 
mis en pratiqua a la Ligue des employée d'octroi 
de Roubaix^ 

CATASTROPHE OE COURRIERS* 
Souscription publique 

l-i souscription publique ouverte par la ville 
de Roubaix s'élève aujourd'hui a 28,105 fr. 

M. MOTTE DÉFEND DE QUÊTER 
Noua avions proeste d'v reven.'r et ce ne sont 

Se* tes calomnies du journal de Itoubait qui nous 
empêcheront de tenir notre p.on-esse, «u con-

Oo lit dans la gazette capitalisie : 
» Las co!tectivis«es ne donneront le change b 

Personne. Or n'a pas besoin de leurs injonctions 
IMSkaA» et de leur émotion de commande pour 

des m.'eèies aussi désolantes qu'fmmé-

LSS RENTES DES TRAVAILLEURS 
Chez M. Elle Broux, M. Gaston Evrard. 28 ans, 

raboteur, demeurant rue de Soubise,. cité Saint-
Pierre, 12. « reçu danâ l'œil gauche une paiûe 
Oc fer. 

Dix Jours de repos. 
D— ..et*»iMM. Desbonnet et Leetereq, M. ïean-
Hapuste Ernest, tisserand, demeurant angle des 
rues de Mandroet Drouot, a été piqué a la main 
Uroite par un coup de navette. 

Douze jours de repos. 
— Chez MM. A. et E. Motte. M. Jean Demou-

Jemeester, 49 ans. mécanicien, demeurant rue 
de Bocroy. 33, a été blessé ù la cheviHe gauche 
par la chule d'une otof. 

Dix jours de repos 
D~. Ci"1 MM- M u l i ' « «te et Peranf. M. Pierre 
Piat 33 ans, monteur de chaînes, demeurant à 
\Va/(relos, rue Négrier, 77. « eu l'auriculaire 
droit écrasé pa# une ensoupie 

Quinze jours de repos. 
, "7 ̂ l*2 M- AJbert "eyndrickx, Mlle Julia Du-
l^rie, 3j ana. (isnerancki, demeurant rue de l'Bpi-
dème, s est blessée ou genou ganci» en tom
bant. 

Douze jours de repos 
— Chez M. Florimond Wattel, M. Ernest Dor-

«eois, Wî ans. méasniclen. denneurant rue Vol
taire 153, ses* écorché le* cVolgts ds la main 
(traite en meutent un outil 

Vim?t jours de repos. 
, . — .Au PeiRnage de Beaureriaire, Mlle Joséphine 
V. ou tors, ri ans, soigneuse. "demeurant rue New
ton, 5fli. scsl piqué au majeur droit en nettoyant 
soir méuer. 

Douze jours de repos. 
— Oiez MM. Francoie Roussel père et fus. M. 

J.ouls «met, 18 ans. tissfffand, demeurant rue de 
Marquisat, cour Gnuthior 3 s'est blessé au cCté 
gauche en glissant. 

Quinze jours de rer*». 

Chronique Théâtrale 
CRAND THEATRE-HIPPODROME 

SAPHO ET LE DEPUTH DE BOSIBWSAC 
l-a tournée Souche nous a donné hier une re

présentation aussi longue que pileuse avec àapho 
et le Député de Bombtgnac. Si ces deux pièces 
constikbent. comme l'annonçait l'affiche, deux 
grands succès en elles-mêmes, elles perdent beau
coup a être imparfaitement rendues. 

Haplio est une œuvre trop belle — encore que 
ie, pièce n'atteigne pas la valeur du roman — 

Kur souffrir une interprétation aussi médiocre. 
peinture de l'homme asservi par la femme', 

. l'emprise » est un sujet où se comptait Daudet ; 
il le traite dans CEvangilUte, dans l'immortel. 
ailleurs encore, mais jamais il ne pousse aussi 
loin l'observaUon que dans Sapho où son élude 
présente ceci de particulièrement cruel qu'elle 
s'applique 4 un taux ménage. 

Mme Leturc et M. Burier ont été bien incolore» 
dans les rotes respectifs de Faruiy Legrand ;sa 
pho) et de Jejan Cau&sui. 

I-e DépuU uV Bombignac n'a pas obtenu non 
plus le succès de rire sur lequel on comptait. Le 
vaudeville demande a être joué, à défaut de ta
lent, avec beaucoup d'entrain et hier Soir, excep
tion «site pour M. Souche (Pinteau) qui n fait 
des efforts louables pour dérider une salle som
nolente. VenLain manquait... 

MEI.aiIOR. 

AU THEATRE OU FONTENOV 
C'était dimanche la clôture de la saison théâ

trale au théâtre du Fontenov Pour la circons
tance, M. Paul Douai avait organisé un spectacle 
fort intéressant, l'iinldletae, drame réaliste de 
notre confrère Marius Véran. et l'Entant du Mi
racle, une bouffonnerie irrésistible de MM. P. 
Gavault et Charnay. 

ht drame a été fort bien-rendu, et avec plus 
de sincérité et de naturel de la part de certains 
artistes, que lors de la première représentation de 
cette œuvre ; nous féiic'tons M. de Torsin» qui 
fut un commissaire très juste; M. Paul Douchez 
nous a paru avoir de grandes dispositions pour 
la comédie moderne. M. Marcel Benêt se ressent 
trop du Ion déclamatoire des grands rôles de 
mélodrame. Mlle Brémond a créé uno Rouquine 
S peu près acceptable. 

La comédie a été bien enlevée par M. de Tor-
sini, qui paraissait réellement en verve, mais 
nous avons surtout remarqué M. Valbert, dans 
le rôle de Croche, il y fut on ne peut mieux, et 
nous souhaitons voir réapparaître cet artiste 
l'année prochaine. Des compliments h M. Cha-
tillon qui personnifia un • Curateur au ventre > 
absolument amusant. 

(«s dames se tirèrent assez bien de tours rôles 
respectifs, sans rien de bien remarquable, -auf 
une diction et un français irréguliers chez Mues 
Aiize et Rivière surtout. 

Au début de la séance, un poète, M. nenatrx 
fils, est venu lire une pièce de vers de sa com
position, en faveur dés mineurs victimes de la 
calastrophe da Courrtèires, puis 11 a été procédé 
a une quête en faveur des sinistrés. 

Nous ne voudrions pas laisser partir M. Pa-il 
Douai sa.is le féliciter de la façon avec laquelle 
il a mené la saison théâtrale au théâtre du Fon
tenoy. Nous étions ninnacés de la fermeture de 
celle scène, et grâce au jeune et intelligent di
recteur, qui a assumé la charge d'une saison de 
théâtre, avec uno subwenlton dérisoire, tout un 
quartier déshérité de la ville n'a rien perdu de 
ion animation périodique. 

En dehors de ces considérations purement com-
merctelés. nous avons pu constater le goût artis
tique de M. Douai, sa grondo connaissance des 
choses du théâtre, et ceci nous permet d'affirmer 
que si M. Douai avait obtenu dès ressources suf
fisantes, il eût doté notre deuxième scène muni
cipale d'une troupe de premier ordre; Il a ru 
nous donner de bons spectacles, maintenir et 
satisfaire tout un public d habitués ; nous ne som
mes point suspect de tendresse exagérée ni d'in
dulgence trop grande date la critique des œu
vres représentées, aussi sommes-nous d'autant 
mieux placés pour affirmer que M. Douai a fait 
mieux que ce qui lui était possible, et nous fai
sons le vœu que le directeur du théfltre munici
pal du Fontenoy nous revienne la sa:'son pro
chaine et que la municipalité, dans do meilleures 
conditions budgétaires, rende a la scène du Fon
tenoy une partie, une partie seulement, de ses 
munificences d'autrefois, et M. Douai fera dee 
merveilles. 

J..L. ni'DE. 

rasées de se réunir aux ehefs-fieux de can
ton, à seule fia d'y disenter les vœux a pré
senter et d > nommer les délégués. 

T/> Comité a adressé aux gwrdes l'appel 
suivant : 

« Comme noua n'avons d'autres ressour
ces pour couvrir nos frais crue tes collectes 
faites entre nous, nous vous prions de le» 
/aire largement. Si vous pouvez '- e sous
crire ceux qui sont te mieux nlaoés pour 
apprécier vos vices ef votre dévouement, 
tels que maires, sénateurs, députa» con-
seil'ers généraux et d'a'-'^iHtosemcnt-, nous 
vous en serions reconneissents, ce serait 
pour vous de Tareent bien placé, car ce 
congrès dépassera fous ses devanciers. 

Nous vous remercions a l'avance et nous 
sommes convaincus que nous n'aurons pas 
fait un vain appel à vos sentiments de so
lidarité. 

Le Comité d'organisation : 
Ducourtiaux (Seine-et-Marne). — Orial 

&omme). — Paris (Somme). — Hourdequin 
(Somme). Retz (Oise). — Clara (Oise). — 
Detessus {Seine-et-Oise). — Duprez et Mor-
Lreux (Nord). — Lefebvre Henri (P.-de-C). 
— Cabagne (Seine-et-Oise). — Tbamavrnc 
(Hérault). — Houalet (Somme). — Dairre 
(Ardennesi. — Antoine (Seine-et-Oise). — 
Colin (Marnel. 

P. S. — Adresser les communications, 
adhésions et sommes recueillies à -M. Du-
pretz, garde-champétre, à Mou veaux, Nord 

du mé:ne secteur. Adjugé à MVEdfnond Uétard, prix d u ChSXDOn Comme Celui du paio" 
architecte a Tourcoing, au prix de 40 franc» tel -
mètre carré. a • 

Deuxième lot. — Lot 28 du secteur B augmenté I 
d'emprism si<r tes lots 24 et 2T du même secteur. 1IIV PfTITS s f â M M U D S DF CMlRftnR 
soit ensembL- une contenance de 134 mètres " " " r « i i i « • s m n s s u a UE 1-ns.nBU* 
carrés. Adjugé a M. Louis Welcomme, architecte I Nous apprenons qu'une réunion «ré» 
^Tourcoing pour le prix de 40 francs le mètre | nérale des petits marchands de cli in. 

CAISW. D'EPARGNE. - Pans ses séances de» I ̂ r . ? U J ? J ! ! " l l ^ ï ^ J ^ l " V * h e i " 
18 et 19 mars, le Caisse d'épargne a remboursé f*S et demie du soir, ©fiez le citoyen A . 
a 197 déposants la somme de 59.314 fr. 57 : eue 
n reçu de 394 déposants la somme de 52,742 fr. 
Nouveaux livrets, 39; livret» soldés, St. 

B T J L T C I V I L 
de TOURCOING du 20 mars 1903 

Naissances. — Porte* André, rue d'Havre, 27. — 
Bnacke Marée', rue Nationale, 1*2. — Barty Léo-
nie, rue de wascjuehal 4. — Terrier Fern&nd, 
rue du Blanc-Seau. — Houzet Simonne, rue Mal-
cense, 111. 

Décès. — Verne Alphonse, rue de la Bou)e-
d'Or, 8. 

Inghels , rue Philippe-de-Comines, 3**w 
A cette réunion seront examinées l es 

revendications soulevées par la situation 
actuelle. 

LES CAFFES OU a R4EN INFORME > 
On nous écrit : 
Lagaffe du Journal de Roubaix, à propo3 de 

te réunion socialiste organisée à Neuv&le-enr 
hurnan. vient de se renouveler pour Marcq-en-l 
«uxeul. Dima-Kbe dernier, une conférence sui
vie de concert était organisée par la section de 
Marcq du Parti Socialiste, pour téter l'anniver
saire de la Commune. Le citoyen Inghels, dans 
cette réunion, fit Ilustorique de la Commune, 
tandis que le citoyen Lebas diseoiatiit sur le 
•même mqtifa Tourcoing, dan? un banquet or-
gjqOé par 1S section de Tourcoing du Parti so-
çtastste. Dans son numéro de lundi matin, le 
Journal de Roubaix donne - bravement • un 
aperçu du diseurs du citoyen Lebas a Marcq ; 
or, S 1 heure de la réunion, ce dernier était a 
Tourcoing ! Sans commentaires ! 

m 
LA DRAMATIQUE TENTATIVE 

. OE SUICIDE 
Mme veuve liorfenee Dhalhn'n, la malheureuse 

sexagénaire qui a tenté de se couper la gorge 
lundi matin, est dans un état redativement sa
tisfaisant. Mais la pauvre femme est en proie à 
d'horribles souffrances ; elle est toujours hantée 
de -l'idée fixe. de mettre fin à ses jours et une 
étroite surveillance doit être exercée sur elle. 

LE TERRIBLE ACCIDENT D'USINE 
M. Emile Vervacq, te malheureux chauffçur en

traîné par un arbre de transmission lundi matin 
a l'établissement du lavage de laines de M. Paul 
Desmetire. rue de la Belle-Vue, est dans un étal 
satisfaisant. Sa vie n'est pas en danger, mais 
un très long repos sera nécessaire à JOJI réta
blissement. 

ÀÉUT k Mak-toiflg 
CROIX 

CONSEIL MUNICIPAL. — Le conseil muni-

PARTI SOCIALISTE 
Vendredi prochain, réunion du Comité exécutif 

du Parti Socialiste (seeUon do Tourcoingl et ré
pétition pour la sortie de la Mi-Carème, chez le 
citoyen Pierpoo*, 47. rue Deasix, 

UH POCHARO 
Lundi soir, vers dix heures et demie, es agents 

Dujerdin et Volt ont arrêté Constant Favarel. 
36 ans; conducteur, demeurant rue de Denaui, 
qui était ivre et causait du scandale dans ta 

FavoreJ a passé la nuit au violon municipal. 
Tl a été remis en liberté après qu'un procès-ver
bal eut été rédigé À sa charge. 

BIBLIOTHEQUE POPULAIRE 
l-a bibliothèque populaire sera fermée demain 

jfudl 22 courant, a cause des travaux de pein
tura qui s'y font actuellement. 

PAS-DE-CALAIS 
HARNES 

Conférence Sorriaux. — Le citoyen Sor-
riaux est venu a Hamas rendre compte de 
son mandat au Congrès de Paris, a 6 heu
res précisée, 1.000 personnes, s'entassent 
dans la salie Virel. Le bureau est ainsi 
constitué : Président, Virel Modeste ; asses
seurs, Fournier et Dumoulin; secrétaire, 
Florent Le citoyen Vlrel ouvre la- séance et 
présente le citoyen Sorriaux. Pendant une 
heure, celui-ci rend compte de l'entrevue de» 
patrons et ouvriers, il montre l'arrogancer 
des patrons, qui ne veulent donner qu'un* 
part infime dans les bénéfices scandaleux 

affaires se rattachant ai la session de février. 1 qu'ils réalisent en exploitant la classe ou-
Ordre du jour. — 1. Fixation de secours - en- i vrière, il engage les ouvriers à la résistance 

voyer d'urgence pour tes vicUmes de Courtières. I ei les supplie a l'avenir de mieux compren-
— 2 -Avenue Georges Honnart. mise en état de j dre leur devoir en venant tons au Syndicat, 
yiat>Ll!^:rZ 3- A b a n a o n d'une partie du cbe- Se s paroles sont accueillies aux cris de Ï 
^JLÎ}a^lJ^a"nua

t3.u'Sîro^Jour,1'6l^8ls; Vive la grève ! Vive le Syndicat ! 
sèment du nouveau boulevard. Nouvel avis ù I . ^ t . amimiM atmaradn nrenn*.* 
« W T 3 2 ? l ï S E i a s s i n s - d f ^ a ^ t X : e n ^ M X ^ S j o r f e V l e s P . £ v « 
— 5 Contamination des eaux de la « Marque » I à te résistance et 7 ordre du Jour suivant e s t 
(Etablissement d'un vannage a frais communs ' ensuite voté par acclamations ; 
avec Fiers.). — 6. Inspection des viande» de bou- I " Les ouvriers mineurs d"Hames, réunie 
chérie. Taxe S établir sur tes bouchers et char- I salle Constant Vlrel, an nombre de 1.000; 
cutiers. — 7. Affaire Delpierre (Oialet-Balns). — 
8. Création de ressources. Projet d'établissement 
d'une taxe supplémentaire sur la propriété batte. 
— 9. Acquisition d'une pompe a incendie a lu 
ville de Roubaix et autorisation de payer a la 
Maison Lerch de Paris te fourniture d'une échelle 
mécanique (Imputation sur le crédit de 1945.0S 
réservéj. — 10. Demande de charbon formulée 
par tes adjointes de la rue Kléber. — 11. Eclai
rage du Bureau de Postes. — 12. Avis S émet
tre sur la création d'un emploi de cmquième fac
teur des postes. — 13. Fourniture d'imprimés 
a la mairie (adjudication publique). — 14, Comp
te-rendu des dépenses imprévues. — 15. Crédits 
S ouvrir. Dénombrement. Fournitures de vête
ments aux enfants pauvres. Dépenses de l'éclat- j 
rage: Subvention de 300 francs a la société des 
trompettes trégularisation). — 16. Comité secret. | 
Avis (t donjler sur des demandes de soutien de 
famille. | 

ACCIDENT DU TRAVAIL. — Dutton Franck, I 
18 ans. mécanicien à l'usine Hotden. Plaie con- I 
luse du médius droit. Ecrasement de la pre- j PeUue et leur faire part de notre «ternetle 
mière phalange entre te plateau et la glissière recot 

après avoir entendu le discours éloquent dut 
citoyen Sorriaux. déclarent ne pouvoir ac
cepter les conditions des Compagnies, et 
s'engagent à persévérer dans leur première 
décision : 8 heures et 8 francs par jour, e*. 
se séparent aux cris de :. Vive te. grève ! 

* BIIXY-iMOrVnCiVY 
Pour les victimes d» la catastropha. — l e 

Maire de Billy-MonUgny et tout son Conseil 
municipal, remercient chaleureusement le» 
généreux donateurs ainsi que les dévoués 
quêteurs de leur élan de solidarité qui le» 
entraîne à apporter leur appui pécunier a u x 
veuves et aux orphelins de la terrible estas» 
trophe. 

Le bienveillant accueil fait à nos quêteur* 
par les maires des villes et communes où 
les offrandes ont été sollicitées, nous donna 
l'occasion de leur adresser toute notre svm-

d'une mortaiseuse. Amputation au niveau de 
l'articulation de la première phalange. 

ETAT-CIVIIL. — Du 20 mars. — Naissances. 
— Verbeke Marie. Grande-Rue, cour des Deux-
Mculins. — Baert Albert, rue Chevreul, 32. 

Décès. — Béghin David, 17 ans. mécanicien, 
rue Gambette. 10. — Delmotte Marie, 8 mois, rue 
Suint-Jacques. 30. 

HALLUIN 
REVOCATION DU MAIRE ET DES ADJOINTS. 

— A la suite des incidents qui se sont passés S 
Halluin, lors de l'Inventaire de l'église Soint-
Hllaire. M. Defretin, maire, et MM. Lemattre et 
Demeestère, adjoints, qui avaient été suspendus 
de leurs fonctions ont été révoqués. 

POUR LES VICTIMES OE COURRIERES 
La souscription publique, ouverte par te vit'e 

de Tourcoing, en faveur des victimes de te ca
tastrophe de Courrières s'élève, jusqu'à ce jour, 
a ia somme de 1,099 fr. 20. 

S u c c è s p a r t o u t 
DES 

'Eitst' 'Msapioi ' ' ftsste ' 
( i a z o r è B e - R p a r a t e o r "EXACT" 

CoBManwuoa guutis UN CENTIME par cbe»». ami* 
C A L O I N & M A R C UÛM nofJèJs 

IS-iT-l», r. KUUOWJM, UUX. T<lén»on« a' i367 
V K N T E I - L O C A T I O N S i37-4. 

LILLE 

. ce qui a louché les conseiltô«s de 
tté, ce- nest pas. ils devraient avoir la 

• e s de le dire, ce n'est DOS te relus, si 
• y_s, de convoquer te Conseil municipal. 
torsAn de laisser les gens de te Paix 

^ v . i » 2 ^ , , n e , , ' *t s a n * contrôle te jour de la 
rCssesse. Çest te caractère cj/seM, muni 'ipal 
•"S^Ttt?*. qU6t** H * ** •W**CrtI>uon 

'•fm |PI«-«»I des canltallste; «Utre te Ï*3A» et 

PTORJfATION» EV COMMr/XlCATTOKS 

LA SOCIETE DES FORÇATS. — Dans sa réu
nion du 18 mars, la Société des Forçats a décidé 
que par exceptlor.i «u^ n e ferait pas cette année 
de sortie carne.vatesque en signe de deutl au 
sujet de la ca'jistrophe de Cous-rières. l es soefé-
teires otvt, <i*autre part. décloV- de prêter leur 
concours pour venir ex» aide aux familles des 
victimes. 

Le secrétaire, 
H. CARRETTE. 

STENOGRAPHIE. — Nous avons annoncé l'ou
verture d'un cours de sténographie organisé sous 
tes auspices du • Corcle Stenographique Hou-
baisien ». Le cours élémentaire (méthode Du-
ployé), professé par M. Baussart, commencera 
aujourd'hui mercredi, a huit heures du soir, au 
siège du cercle, café Edmond D'HoItewtn, 4e, bou
levard Gambette, près l'Hippodrome. 

Nous engageons les personnes que est art in
téresse, notamment »js employés de commerce, 
comptables, qui veulent aller de" l'avant dans 
cette vote de l'amélioration de'l'outillage com
mercial, tes éteves fréquentent tes cours publics : 

PALAIS D'HIVER 
BRASSERIE DE L'INDUSTRIE 

o, rue Esquermoise, LILLE 
Tous les jours, Concert de 4 h. i/a à 7 h. ï / i 

et de 8 h. 1/2 i minuit, avec le concours de 
Mmes Angèle d'Argy et Gilda, ainsi que dr 
MM. MEDY, Bernado'ss et Ardiss. 

i 

Ciitoa {rttjs I. (. tan : Gileriei Lilifiits 

*brr\jk.rr C I T I L 
de ROUBAIX du 20 mars 1900 

Naissance*. — Joseph Dewys, rue du. TiEeul 
cour Saint-Eugène. 14. — Albert Delcolane, rue 
de Condê, cour Vrajnan. 11. — H«4kri Delbai're, 
rue d'Aréole, 39. — Louise Poppe, rue de l'E
paule. 228. — Germain Dumoulin, rue Turoot, 
cour Saint-Joseph, 17. — Marguerite Demorlier. 
rue de te Lys, propriété Deiannoy. — Joseph D u-
quenne, rut Bell, 3ù. — Alfred Odendhal, ru<? des 
SeoNPoots. cour W altel-Kerrier, 4. — Augustin.-
Martine^e, rue du Grand-Chemin, cour Dewoiiiv. 
12. — Léonie Alexandre, rue Blanebeniaille. '--
Henri Bouctoenooghe, rue du Tilleul, cour Saint-
Eugène 6. — Estelle Bouibiaux, Grande-Rue, 
163. — Emile Vandersuc-ht, rue Jacquart, 1(18. 

Diecs. — Alphonse Feutry, 62 ans, louteur, rue 
d'Estamg, cour Bonnet, 15. —Marie Prevol, 79 
ans, ménagère, quai de Boulogne, 5. — Henri 
Squedin, 49 «ns, charretier rue de Kapics, 18, 
cour DebaiUie, 3. — Enoch Demacseneh-, 79 ens, 
garçon boulanger, boulerwerd de Colmar. 14. — 
Marie Plchon, W ans, religieuse, boulevard de 
Strasbourg, 128. 

BURUUX : 152, NUE DE PIRIS - TOUICOIK 

Congrès des Gardes-Cbiapètres 
Un Congrès des gardes-champêtres de 

France et d'Algérie, aura lieu à Tourcoing 
(Nord) en fin mai i'J08, sous la présidence 
d'honneur de M. Dron, député du Nord et 
maire de Tourcoing. 

Le but de ce congrès est de rechercher 

dans la lutte pour la vlè.'~ j leurs fonctions. 
CEEtCLE MODERNE.. — Ce a*-, h huit LraresA 1> Congrès durera deux jours et sera ex-

UNE BONNE CAPTURE 
Dans 1s nuit du 28 au 29 Janvier dernier, d'au

dacieux malfaiteurs pénétraient par effraction 
dans un magasin de MM. Tiberghien frères, situé 
rue du Bois, et emportaient phisieurs balles do 
laine qui y avaient été déposées. 

Une enquête, habilement menée par te police, 
amena bientôt te découverte des auteurs du voL 
Ceux-Cl, dangereu.-, repris de justice, Itené Ver-
œassen, 22 «ne, iiaudeur, demeurant rue du 
Moulin, cour Poucham, Chartes Godefroid. Al
phonse Deterue <M Lafuite, et René Roussel, fu
ient recherchés. Godefroid et Roussel ne tardâ-
T-ent pas ù être arrêtés. Mais tandis que te se
cond était dirigé sur Lille, le premier parvenait 
à s'échapper et a gagner la frontière. 

M. Carré de Malberg, juge d'instruction à 
Lille, tenca des mandets d'arrêt contre Gode
froid, Vermassen et Delrjrue. Mardi, vers une 
heure et demie de l'après-midi, Vermassen pas
sait tranqulUement dans te rue de la Cité, lors
que l'agent de sûreté I-em&n EmUe-Ju»eph t'aper
çut et rapidement lui mit te main au coltet. En 
un cJin d'oeil, lo voleur fut solidement maintenu 
a faide de menottes et. amené par devant M. Ni"-
derst, commissaire de police du 3e arrondisse
ment, qui lui fit subir un interrogatoire. 

NaiuréSenient. Vermassen nm tout ce qu'on 
lut reprocliait. U lut écroué a la prison munki-
pito. Ce matin il sera conduit ft Lille par tes 
gendarmes de Tourcoing et déféré au Parquet. 

D'autre port, on nous affirme que Deterue se 
serait constitué prisonnier à l-ille. Il ne reste 
donc de la bande que Godefroid qui court en
core. Mais la police ne peu* plus tarder !k mettre 
te mam sur le lierdi malfaiteur. 

LEURS RENTES 
Cht* Lepers-Duduve fBs, ftlateurs, rue des 

P»ls, un aide-menuisier, Louis Gourdin, 27 ans, 
demeurant 2f>. rue du apon, a été blessé 4 l'an
nulaire et a l'âuricuaire droits en sciant du bo^s. 
Quatre ù cinq semaines de repos. 

— Chez François Masure! frères, un chauffeur. 
Adolphe Vanhoutte, 51 ans, demeurant rue de Ve
nise a fait un faux pus en dcsccmdanl un esca
lier et s'est contusionné a. te ouisso droite. Quel
ques jours «le repos. 

_ Chez F'ipo fi's atnê,, fiteteur de coton, rue 
du Virolois, une bacieuse. Marie Dewinter, 14 
ans 1/2. demeurant rue Mirabeau, 24. a heurté 
du pied gauche une manivelle en fonte et s'est 
blessé a ca pied. Trois semaines de repos. 

— Chez Tiberghien frères, rue de Paris, un tis
serand , Henri Sergent. 37 ans. demeurant 79, rue 
do Paris, a eu le poignet gauche comprimé entre 
deux organes de son métier. Six jours de repos. 

Chez les mêmes, un rattecheur, ladislas 
Schutn. 36 ans, demeurant rue Arc.'nmèdc, 34, 
en rogiteht son métier, s'est contusionné a la 
partie gauche de te poitrine. Dix jeatrs de repos. 

fjSTORXATIONS ET COMXUNICATIOltl 

ADJUDICATION DE TERRAINS. — La troi
sième adjudication des terrains acquis par te 
ville de la Compagnie des chemin» de 1er du 
Nord et formant lé nouveau quartier de la Gare, 
a eu lieu hier lundi, à trots heures, dans la salle 

^tog"ê$st«uèn. lt\Seti%rJSSSm par M. Léon 
Salcmbien, adjoint aux finances, assisté de MM. 

A propos do la haussa des Charbon 
Depuis quelques jours, le prix du 

charbon vendu dans notre ville atteint 
des prix si élevés, que la population, 
justement émue, se demande où s'arrê
tera cette hausse de chaque jour. 

Le charbon, objet de première néces
sité, est un élément important dans la 
vie de tous, surtout des petits ménages , 
des ouvriers, qui en sentent plus cruel
lement les augmentations vraiment fa
buleuses de prix. 

L'enquête que nous avons tenu à ou
vrir à ce sujet, démontre qu'encore une 
fois on se trouve en présence de l'ex
ploitation capitaliste, qui n e manque* 
aucune occasion pour se manifester aux 
dépens des petits et des travailleurs. 

La question en est à ce point : 
Avant l'augmentation, les charbons 

valaient 200 francs le wagon, pris en 
gare par rames (soit 10 wagons) octroi 
non compris. 

(L'octroi e s t do 18 fr. 50 par wagon, 
plus 10 centimes de timbre). 

Mais le charbon subit cher les négo
ciants un petit u cuisinage » frauduleux. 
Des mélanges de fines houilles et de tout 
venant sont opérés dans une proportion 
de 100 %• 

Les négociants gagnent déjà certaine
ment plus de 5 centimes au sac, soit 1 
franc par 1.000 kilos ou HO francs par 
wagon-

M. Brumrwyck vend, en moyenne, 80 
wagons par jour, ce qui lui rapporte 
plus de 200 francs à la journée. 

Mais il faut encore tenir compte des 
mélanges. 

Le wagon de tout-venant vaut en gare 
200 francs ; la fine houille, en gare éga
lement, vaut 140 francs ; le prix du mé
lange des deux qualités est donc d e 340 
francs. 

Par —agon, cela fait 170 franc-y, qui 
représentent un nouveau bénéfice <lé> 
30 francs au wagon. 

En ajoutant les 10 francs indiqués 
plus haut, le bénéfice au wagon se chif
fre déjà à 40 francs. 

Ajoutons maintenant La hausse du 15 
mars, qui est de 40 francs, et celle qui 
est déjà déterminée pour le 22 mars qui 
forcera encore de 40 francs la première 
on arrivera au joli total de 120 francs de 
bénéfice au wagon. 

Pour une vente journalière de 20 wa-

Encore une fois, merci. 
Pour le Maire : 

A. LAJJRENT, Adjoint. 
BRL'AV 

La populaUon de Bruay. — Noos somme* 
en mesure d'annoncer à nos lecteurs tes 
premiers résultats du recensement de is> 
population 

La population recensée à Bruay, le 4 
mars est de 16.470 habitants répartis sa* 
3455 ménages et 3.398 maisons. 

Nous donnerons à mesure qu'ils seront 
connus les autres renseignements que lera 
coonnaltre le travail de recensement. 

Etat-Clva — Neissanœ. — Fearoa Gé8» 
trude. 

NŒ^JX-LES-MINES 
Les conducteurs de cbevaux. — On noua 

fait part d'une réclamation, absolument ius>-
tifiée, que nous signalons a l'attention'da 
public, généralement trop enclin à parler 
des hauts salaires et de ijt situation privilé
giée des houilleurs, sans y rien connaîtra. 

A la Compagnie de Nceux, les condua-, 
leurs, tous, ou preacjue, pères de Item ille, 
puisque l'âge minimum da 20 ans est exigé, 
reçoivent un salaire rnoxen de 3 fr 15 par-
jour. * 

S'ils sont malades, le secours habituai est 
réduit pour eux à 1 fr. 20. 

Les conducteurs sont; en outre, toujours 
les derniers à être remontés, sans augmen
tation de salaire bien entendu. 

Le haut personnel de fa, Compagnie »*«-
tant jusmi & ce jour refusé à examiner le* 
réclamations de cette aelÂgorie d'ouvriers, 
nous les soumettons à l'opinion publiqasL 
qui jugera de leur légitimité.. ! pu»"i—. 

WINGLES 
POWr les Victimes de Courrier»» — La. so

ciété de secours mutuel» la n Fraternelle », 
a voté une somme da 50 francs en faveur 
des sinistrés de Courrières. 

Cette somme a été versée entre les K » J M 
de I Administration municipale oui la fetm 
parvenir. ^ ^ ^ ^ 

Iiife.li tiirt«La Li l lo ise»i8frJ5leI tUt 
• Copactl. exact; — {/boitte si 
Bureau - » . me Na»-onate -

Usine. LS» : Bureau, IASS 

•ARRONDISSEMENT DE BOULOGNM 

BOLLOGNE-SLR -!» 1ER 
Drame de le jalousie 

Mlle Céline Leroy, 20 ans, anciennemea* 
placée comme bonne cbex /*Jme Lesjay e 
Neufchatei, a été égorgée, lundi rnatin A ltt 
heures, sur la routa d'ttaiintmem. L'infortu
née est morte presque sur te coup suocoa*-' 
bant probablement aux suites d'une saetiMV 
de l'artère carotide. 

Le meurtrier est son aiatf, un sieur Henri1 

Lacroix, de Lâeres, âgé- dy» 34 ans oui fassV 
rait tuée par JalousieT ' * ̂  ~ 

L'arrivé du meurtrier est »n simple oott-' 
teau de poche de dimensions très ordinaisW 
et il a fallu au meurtrier rm grand s a n ? 
r ^ P i T ^ r r i V e r ± toer S c o ««*« a v e c T n * 
arme aussi peu dangereuse. La scène da> 
meurtre n'aurait paa eo 'de t e m e f o ^ 
i S"1 •£"/*" a o c o n > P " \ Lacroix « e s t rendu 
à ta gendarmerie de Ne«fchâtel, où B1 aVsst 

. départ de MM. ^ r s ^ ^ ~ ' - r S ^ m i n * » 
gons, cela représente 2.400 francs par i Defontaine, procureur de uVHéSSlliS^l<'nJ 
J r r ^ m ^ J e a J ^ *S*™ l u i sont l " " , ^ ^ ^ " - . qui o.» p r u V ^ S a i a de 372 francs ce qui laisse encore un 
bénéfice net de 2.028 francs 1 

Les chiffres que nous venons de citer 
nous pouvons le certifier, sont tous 
exacts et pris à la moitié au-dessous de 
la moyenne. Le bénéfice que nous sun-
posons n'être que d'un sou par sac at
teint probablement le double 

Ainsi, tandis que les charbons ne sont 
pas augmentés aux mines, les consom-

c h l 5 û j ' j w r . P m X e™1****** 
Le 15 mars, le prix du wajron était 

lrV?rm^ntéHde 4,° f r a n c s - , e 22 o i i T a V e n i 
80 francs de plus que le 14 de ce moi». 
, . ? « Pfuvent devenir les petits mar
chands. Ils ne peuvent p lus Ï V procurer 
de « fiées houilles ». Ils sont 

La victime laisse un bébé <To/i m> ^™i u. 
père serait l'assassin. ^ ^ " " ' • d o n l •• 

Suites de Brojjchites 
dre la ^ o r m a ^ o r ^ n I w ^ J ^ S * ^ t P « J n -
tousse on crache a&fce£B^Sr&2LS* 
Uon des vote» res -» lrato lr»VÎÎÎ^^»*^??!" 
dément et loppresa^toîCa I L f J 0 ^ 1 P e M O U , -
employer l a ^ c l r e L o c ? t e ^ i L f * n " , o e . < * * < ' 
l'expectoration e x a B * r â 2 * | . i ^ ^ . ^ ** ^S*-
font rapklement à g r ^ f c L ° T * * , , i 0 n - f S r 
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